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Du rififi au château  

 
Notre personnage est un triste sire. Ne nous y trompons pas, le couvre-chef qu’il arbore sur le 
document ci-joint est une couronne qu’il a conservée du temps ancien où il fêtait l’Epiphanie avec ses 
compagnons d’armes et où il avait été désigné être le Roi.  

 
Bien sûr sa demeure est un château, ce qui lui confère une influence réelle dans son fief de la région 
de la Haute Marche.  

 
Gonzague 1er, tel est son nom, est un personnage que la vie n’a pas épargné.  Il faut savoir qu’il est 
le fils cadet d’un puissant monarque et son regret éternel est de n’avoir pu régner. Il a bien essayé, 
dans sa jeunesse, d’éliminer son frère aîné, mais ses diverses tentatives ont échoué à la suite de quoi 
il a été définitivement éloigné de la cour de feu son père.   

 
Dans l’épisode de sa vie que je relate ici, c’est un vieil homme très aigri. Il a eu différentes épouses 
qui ont eu toutes des fins tragiques. La première et la plus jeune est morte en couche, la seconde, 
après avoir donné naissance à plusieurs enfants, s’est éteinte de langueur et la troisième s’est enfuie 



avec son page, péripétie particulièrement burlesque qui a provoqué un énorme scandale dans 
l’entourage de notre châtelain. Moyennant quoi nul ne sait si Gonzague a aimé ses épouses.  

 
Quant à ses enfants ils se sont tous éloignés de lui. Ses filles ont épousé qui un baronnet, qui un 
gentilhomme de la région et ses fils sont devenus Ecuyer ou encore Chevalier chez un seigneur du 
voisinage.   

 
Notre sire, abandonné de tous, se languit un peu plus chaque jour. Voyant l’état de solitude auquel il 
est réduit, son majordome lui soumet alors une idée. « Messire, ne pourriez-vous pas inviter une belle 
personne en votre château, le boulanger de notre village a une très jolie demoiselle qui pourrait 
partager avec vous d’agréables moments ». Suite à cette proposition, que Gonzague jugea sur le 
champ alléchant, les deux hommes s’emploient aussitôt à mettre au point un stratagème.  

 
Béranger le majordome se rend, sans attendre, chez le boulanger et propose à ce dernier que sa fille 
Jéhanne puisse venir au château, quelques heures chaque jour, pour tenir compagnie au Sieur 
Gonzague, moyennant quelques avantages à déterminer. Celui-ci n’y voit pas d’inconvénient a priori 
et le pacte est scellé entre les 2 hommes. 

 
A l’annonce de cet arrangement Jéhanne est éplorée mais ne fait aucune objection, ce qui réjouit son 
père. Comme si de rien n’était, elle effectue comme chaque jour la livraison à domicile des 
commandes de miches, tourtes, brioches, etc… Aux clients de son père. Ce faisant elle va en premier 
lieu dans la boutique voisine du drapier pour parler à Gauthier, son tendre ami, à qui elle révèle les 
affligeantes perspectives de vie qui risquent d’être les siennes dans un avenir proche. Gauthier la 
rassure et lui dit qu’il « veille au grain » et qu’il se charge de régler cette affaire au plus vite.  

 
En début d’après-midi il réunit sa bande d’amis et leur demande d’être attentifs aux mouvements des 
gens du château. Ils s’entendent pour instaurer un système de « téléphone arabe » pour qu’ils soient 
tous rassemblés en cas de déplacements inhabituels des sbires de Gonzague. Effectivement le 
lendemain cinq hommes au service du châtelain, dont le majordome, avec matraque à l’épaule, 
marchent en direction du village. Nos amis vont à leur rencontre. Un combat s’ensuit avec force 
bastonnades. L’un de ceux de la bande à Gauthier reçoit un coup fatal qui l’immobilise au sol. Aussitôt 
deux gaillards le hissent sur leurs épaules et l’emmènent. Ses amis sont consternés car au village 
tout le monde sait que le sire Gonzague ne fait pas de cadeau à toute personne se mettant au travers 
de sa route. 

 
Le soir venu Gauthier décide de se rendre au château. Une des tours, en mauvais état, facilite son 
incursion et lui permet d’aller demander de l’aide à un vieux serviteur qu’il connaît depuis toujours, 
sachant que celui-ci loge dans une cabane en lisière de propriété. Avec l’aide de ce brave homme il 
peut pénétrer dans les lieux stratégiques du château. Arrivés à l’étage de la grande tour des 
gémissements humains sont perceptibles, il enfonce alors précipitamment une porte, puis deux, et fini 
par découvrir son ami agonisant le buste affalé sur une table. La pièce dans laquelle il se trouve est 
rempli de fioles et de bocaux multicolores, ça ne fait plus de doute son ami a été empoisonné.  

 
Cependant le léger tumulte dû à la présence de nos deux amis n’est pas passé inaperçu. Bientôt des 
voix se font plus proches. Gauthier, pour se sortir de ce mauvais pas, n’a plus qu’une solution, il 
enjambe la fenêtre et s’enfuit à toutes jambes de ce lieu maudit.  

 
L’histoire ne dit pas si Johanne et Gauthier se marièrent et eurent beaucoup d’enfants.   
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